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L’élan de bonté au sein de la retenue 
Le Rabbi Rayats donne l’explication suivante, dans un discours 

‘hassidique figurant dans le Sefer Ha Maamarim 5702 (1942), à la 
page 108 : 

La Torah fut donnée pour transformer ses traits de caractère 
et, selon l’expression de nos Sages, « les Mitsvot furent données 
uniquement pour parfaire les créatures ». La transformation 
des traits de caractère exprime la finalité de la descente de 
l’âme ici-bas. Elle est l’accomplissement de l’objectif de toute 
la création. 

La seconde semaine de l’Omer est consacrée à l’attribut de 
Guevoura, celui de la retenue, de la crainte, de l’éloignement, 
qui implique aussi la justice, l’obéissance, la maîtrise de soi. En 
ce sens, Guevoura est une démarche d’intériorisation. 

Guevoura est aussi l’attribut de rigueur, qui instaure des 
limites et les fait respecter, qui donne une définition précise à 
chaque notion. Il permet, de cette façon, le respect scrupuleux, 
la précision dans tous les domaines. 

‘Hessed de Guevoura 
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Dans sa dimension profonde, l’attribut de Guevoura 
correspond à la crainte, parce que la manifestation fondamentale 
de ce sentiment conduit l’homme qui l’éprouve à se renfermer 
sur lui-même, à rechercher la concentration, à bannir toute 
ostentation. 

‘Hessed de Guevoura, l’élan de bonté au sein de la retenue 
est l’amour de la crainte de D.ieu, le désir positif de respecter 
scrupuleusement les Interdits de la Torah, les barrières qui sont 
dressées par les Sages, les comportements rigoristes. 

C’est l’amour des précautions, des réserves, qui permet de 
les respecter avec plaisir, d’une manière plaisante, ainsi qu’il est 
dit : « les paroles des Sages me sont agréables ». Un homme 
peut ainsi trouver la vitalité dans les contraintes qu’il s’impose, 
s’enthousiasmer pour elles, conformément aux termes du 
verset : « afin de les vivifier par la faim ». 

L’attitude inspirée par ‘Hessed de Guevoura conduit 
également à accepter avec amour la critique qui est formulée par 
son prochain. Selon les termes de nos Sages, dont la mémoire 
est une bénédiction, « aime la critique, car elle te conférera la 
hauteur véritable ». 


